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très-escarpée nous permet d'arriverjusqu'au
phare. De cette hauteur notre vue s'étend
au loin vers l'océan et embrasse un rayon
immense. A nos pieds est encré notre
vaisseau qui nous paraît de la grandeur
d'un petit canot. La falaise est assez es-
carpée pour nous faire craindre de tomber
à la mi d'un seul bond. Tout ce que nous
voyons de l'île est le tableau le plus saisis-
saut de son extrême nudité. Partout le
roc est saillant et la mousse même que
nous rencontrons sur les côtes du Labrador
se refuse d'y pousser. Cependant le gar-
dien nous informe qu'à l'autre extrémité de
l'île, qui a sept miles de longueur, il se trou-
ve dans un basfond quelques branchages.
Au reste, il n'y a pas de chasse sur cette île
désolée, et si quelque renard ou quelque
ours s'y rencontrent rarement, c'est le prin-
temps, lorsque les glaces de la côte, pous-
sées par le vent, leur servent de moyen
de transport. C'est ainsi que nous avons
vu cinq peaux de renards blancs venus de
cette manière le printemps dernier.

Par un hasard fort heureux, il se trouve
trois petits lacs, placés en échelon sur le
bord de la côte; l'eau est douce et le pois-
son y abonde. Mais c'est là la seule res-
source de l'île, et le gardien doit y être
approvisionné de tout y compris le charbon,

le foin et le bois du construction le plus
menu.

Le phare est de construction récente et
est bâti sur le même plan, 'que celui de la
pointe Ouest asee cette différence qu'étant
situé sur un puint très-élevé, il n'a que 40
pieds de hauteur, la résidence et les dépen-
dances sont dans un excellent état. Un
canon de 32 est tiré toutes les demi-heures
les jours de brume.

Après avoir opéré le débarquement des
approvisionnenients, nous attendons le len-
demain pour commencer le voyage dte retour
après avoir franchi une distance de 300
lieues. Dimanche, le 3 juillet, par un temps
calme et magnifique, nous allons jeter l'en-
cre dans la baie de Forteau pour un service
particulier. Nous profitons du débarque-
ment pour faire une e.zeursion dans l'inté-
rieur de la Baie. Le ,ol est couýert d'une
mousse spongieuse dans laquelle le pied
enfonce de 4 pouces et à l'abri des buttes,
nous remarquons quelques branchages ram-
pant sur le sol. Mais bien que le regard
s'étende dans un rayon de deux lieues, nous
n'avons pas un arbre en vue. Daus
l'après-midi, nous laissons pour toujours la
côte du Labrador avec le souvenir de l'extrê-
me aridité de toute cette région fermée pour
jamais à l'exploitation agricole.

TRAVAUX DE LA FERME.

TRAVAUX DU MOIS.
A ferme pendant l'hiver offre peu de

travaux pressants et l'agriculteur
intelligent doit profiter du repos
dont il jouit pour se livrer aux
études agricoles. Malheureuse-

y ment nous croyons trop à la prati-
? que et pas assez -1 la théorie.

Quelques heures données tous les jours à
estte époque à la lecture de la " Revue
Agricole" ne manqueront pas de faire naî-
tre une foule d'idées neuves dont le résul-
tat sera une augmentation de produits.
C'est à cette époque, que les sociétés d'a-
griculture de comté doivent se réunir pour
discuter les questions pratiques encore dou-
teuses. Chaque cultivateur devrait repas-
ser les opérations de l'année, établir les
profits et les pertes, afin de se guider dans
la marche à auivre pendant l'année qui
commence.

Les batiments de Ferme.
Seront mis en ordre complètement. Les

récoltes racines doivent être protégées

contre la gelée. Les pompes entourées de
paille ou mieux de fumier d'écurie, retenu
par un quart sans fond, traversé par le
corps de la pompe. Il est bon de jeter de
la cendre ou de la terre dans les endroits
trop glissants ou passe le bétail, de manière
à éviter les chutes toujours dangereuses.

Caves.
Chaque fois qu'il fait beau et doux, on

ouvrira les soupiraux pour bien ventiler.
La propreté est de rigueur et les trous de
rats doivent être immédiatement bouchés
avec des morceaux de bouteilles et du ci-
ment.

Laiterie.
Colorer le beurre en donnant des carot-

tes aux vaches laitières.
Dales.

Nettoyer les dalles des feuilles, de la
g lace, etc. Lorsqu'il fait doux, pour que
l'eau ne coule pas le long des bâtiments et
pour qu'il ait toujours une bonne provision
d'eau douce pour le lavage.


